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taneum et leve tribu(ationis nostre xternum glori pondus operalur
in nobis ? » En vérité, là seulement est le secret d'unir, comme il
convient, le temps à l'éternité, la cité terrestre à la cité céleste,
et de former des caractères nobles. Si ces caractères sont le grand
nombre, la société sera sauvegardée dans sa dignité et sa gran-
deur ; on y verra fleurir le bien, le vrai, et ie beau, à l'image de
Celui qui est le principe et l'intarissable source de toute vérité,
de toute bonté et de toute beauté.

Et maintenant, qui ne voit, comme Nous l'avons observé en
commençant, combien grande et féconde est la salutaire vertù
-du saint Rosaire de Marie, et quels admirables remèdes la1société
actuelle peut y puiser, pour guérir ses maux et en prévenir le
retour ? Mais cette vertu, ceux-là naturellement en éprouveront
avec plus d'abondance les bienfaits qui, ayant donné leur nom à
quelqu'une des pieuses confréries du Rosaire, y auront acquis,
grAce à cètte fraternelle union et à leur consécration spéciale au
culte de la Très Sainte Vierge, un titre nouveau et particulier.
Ces confréries, en effet, approuvées par les Pontifes romains et
enrichies par eux de privilèges et d'indulgences ont leur consti-
tution propre et leur discipline ; elles tiennent leurs réunions à
des jours déterminés et sont pourvues des moyens les plus aptes
à faire fleurir la piété et à se rendre utiles même à la société
civile. Ce sont comme autant de bataillons militants, qui com-
battent les combats du Christ pour la vertu de ses sacrés mystères,
sous les auspices et la conduite de la reine du ciel, et Marie, en
tous les temps, et plus encore à la journée de Lépante, leur a
prouvé manifestement combien elle agréait leurs prières, leurs
fêtes et leurs suppliantes processions.

Il est dohc bien juste que, non seulement les fils du patriarche
saint Dominilue, qui le doivent par état et par vocation, mais
encore tous les pretres qui ont charge d'ames et qui notamment
exercent leur ministère dans les églises où déjà ces confréries
sont canoniquement érigées, s'appliquent. avec zèle à les multi-
plier et à les maintenir dans toute leur ferireur. Nous désirons
de plus, et cela très 'vivement, que ceux qui travaillent avec
joie à cette bonne ýouvre, qui s'adonnent 'ux missions et à là
prédication de la Foi, soit dans les pays chrétiens, soit chez les
infidèles'et les nations barbares. - Leurs exhortations, Nous n'en
doutons pas, porteront leurs fruits et de nombreux fid'les s'em-
presseront desefairbüscrire dans ces Confréries et s'efforceront


